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Comme tous les jours de cette année 2067, à 13h, les 

scanners extérieurs du lycée se déverrouillèrent afin que les 

élèves puissent entrer grâce à leur carte de reconnaissance. 

Depuis dix ans, l'État de Fantasyland avait décidé de reculer les 

horaires de début des cours, estimant que 8h était trop tôt.  

Kira observa le spectacle des élèves qui passait devant elle. Ils 

communiquaient grâce à des oreillettes traductrices. En effet, les 

élèves de ce lycée venaient aussi bien de la Skibiditantavie que 

du Marokistan, et ne parlaient pas la même langue. C'était un 

lycée luxueux: les bâtiments étaient tous en or. Les gens étaient 

bien habillés, avec l'uniforme de l'école et des mocassins. 

Elle se hâta vers le tube aspirant pour être télétransportée dans 

sa classe. Si elle était en retard, elle savait bien qu’elle devrait 

attendre le cours suivant dans la salle de FuturScolaire. 

 

Ce jour-là, un nouvel élève se présenta dans la classe.  

Il était maigre. Kira trouvait que son corps taillé comme un héros 

grec mettait en valeur l'uniforme noir non-genré de l'école. Il était 

très chic avec son noeud papillon blanc. Il avait une jolie peau 

métisse. Ses cheveux bruns étaient courts. Son mono-sourcil 

fourni était digne d'un cyclope de roman fantastique.  

 



Mais ses yeux verts de bandit, perçants, fixaient le lointain sous 

son monosourcil.  

 

Monsieur Leone le présenta à la classe: « Voici votre nouveau 

camarade. Il s'appelle David Ben Laden». Comme à chaque fois 

qu’on le prononçait, son patronyme provoqua des échanges de 

regards. Il entendit des chuchotements. Il imagina que son nom, 

rendu tristement célèbre au début du siècle, provoquait encore 

une fois de mauvaises blagues sur son soit-disant terrorisme. Ben 

Laden n'aima pas la situation, il lança des regards plus que 

glaciaux à ses camarades. Dans sa tête, il se voyait juste 

répondre à leurs provocations par des bombes et des missiles.  

 

Après avoir calmé la classe, Mr Léone demanda au nouvel élève 

d'aller s'asseoir à côté de Kira. Elle lui demanda: 

"tu peux me prêter un stylo, s'il te plaît?" 

Ben Laden cria:  

"Casse-toi, frère, demande ton stylo aux autres!" 

Il lança un stylo par-terre pour qu'elle soit obligée de le ramasser. 

L'objet éclata. 

Kira était perdue, car normalement les gens de fantasyland étaient 

gentils, polis et généreux. C'était la première fois qu'elle se faisait 

crier dessus, donc elle décida de s'écarter de lui et de lui tourner 

le dos. Maintenant, elle était gênée d'être assise à côté de lui.  

Tous ces événements avaient agité la classe. Afin d'en savoir plus 

sur ce nouvel élève, monsieur Leone demanda à Ben Laden son 

code-barre.  

"S’il te plaît, peux-tu me montrer ton code-barre? 

-Non, je ne vais pas te le donner", répondit BenLaden froidement. 
Sa réponse, inattendue, éclata comme un explosif. Mr Léone 
insista. 

"Je te défis de venir le prendre", s'entêta BenLaden, les bras 
croisés et le regard en coin. 

Mr Léone s’approcha du bureau de Kira et BenLaden. Celui-ci se 

leva, regarda Monsieur Léone dans les yeux… et le gifla.  

 

Monsieur Léone, choqué, ne dit plus rien.  

Tous les élèves se turent. 

 

 

Le professeur avait la joue rouge. Dans sa tête, les questions se 

bousculaient. Il était bouleversé et attristé. Il réfléchit au cas de 

David. Pourquoi l'avait-il frappé? Avait-il des problèmes familiaux? 

D'où venait toute cette colère? Il en pleura. Le directeur de l'école, 

après discussion,  l'invita à déposer plainte.  

http://bousculaient.il


Ben Laden, de son côté, était heureux d'avoir giflé le prof. À la fin 

du cours, il prit son sac et rentra chez lui en SuperI45. Le soir, il 

s'interrogea pourtant sur la réaction de ses camarades. Ils étaient 

bizarres, ces élèves, à ne pas le soutenir. C’étaient des robots? Il 

s’était attendu à ce  qu’ils se rebellent, profitent de la situation 

pour que la classe se transforme en champ de bataille. 

 
 

Eux étaient bouleversés par ces événements. Ils se donnèrent 

rendez-vous dans une salle inoccupée. Ils formèrent un cercle et 

chacun donna son point de vue sur la situation. Trois grandes 

idées ressortirent. Première idée: s'occuper de lui en allant le 

taper. Seconde idée: lui faire peur par des menaces. Dernière 

idée: lui parler et trouver un moyen de s'expliquer pour régler la 

situation. Ils votèrent. La majorité des élèves était pour la dernière 

solution. Ils se mirent d'accord pour organiser un rendez-vous et 

communiquer avec lui.  

 

Ce mercredi après-midi, ils invitèrent David à les rejoindre. Les 

élèves avaient eu l'idée d'organiser une sortie de classe par une 

journée ensoleillée dans la nature. Mais ils commençaient à 

s'inquiéter car, une heure après le rendez-vous, il n'était toujours 

pas là . Persuadés qu'il ne viendrait plus, deux élèves étaient sur 

le point de partir quand il se présenta enfin. Il dit: 

 « Excusez pour le retard, je devais aider mon père." 

Kira lui répondit: 

" ce n'est pas grave, le principal est d'être venu. On peut parler 

maintenant de ce qui s'est passé en classe." 

Les élèves lui demandèrent pourquoi il avait fait ça.  

"Tu vois, c'est dommage car MrLéone est comme un ami pour 

nous. Tu devrais t'excuser, voire lui acheter un petit quelque 

chose."  

 

David n'avait jamais vécu pareil moment: cela le fit réfléchir.  

En rentrant chez lui, il se demanda comment se faire pardonner. 

30 minutes passèrent et il n'avait toujours rien commencé, il 

n'avait pas d'idée. Donc il envoya un message à Kira: 

" Coucou. Je peux te poser une question?  

-Oui, dis moi. 

- Est-ce que tu connais le gâteau préféré du prof? 

- Oui! C'est une tarte aux citrons avec des framboises dessus. 

- Ok merci, t'es la meilleure.  

-Par contre, la recette est dans mon casier au lycée" 

David prit le tube pour faire un aller-retour au casier du lycée, puis 

se mit à cuisiner. Une heure plus tard, il souffla de soulagement: il 

avait eu peur de ne pas réussir. 

 

 



Le lendemain, il alla trouver son professeur  dans sa salle avant 

les cours.  

 «Bonjour monsieur. Je m'excuse du plus profond du cœur pour 

vous avoir frappé au visage. Je m'en veux parce que je vous ai 

humilié devant la classe et cela a dû vous toucher. Vous ne le 

méritez pas. Tenez, j'ai fait ça pour vous" 

Il lui tendit le gâteau. Mr Léone le regarda, les yeux brillants: 

"Je suis heureux que tu viennes présenter tes excuses, merci. 

Mais ton comportement était inacceptable. 

-Oui, je sais. Je comprends mon erreur. 

-Dans ce cas, j'accepte de retirer ma plainte. Mais tu es 

quand-même puni." 

 

 

 

 

Les semaines passèrent. BenLaden faisait des efforts, mais 

avait bien des difficultés à changer des années de réactions 

violentes. Après qu'il se soit une énième fois battu contre un élève 

dans la salle 429, les autres élèves appelèrent le directeur. 

Celui-ci prit à part les élèves qui s'étaient battus. Le directeur 

gronda David, ne parla qu'à lui. Alors il réagit:  

« Et lui? Pourquoi vous parlez que de moi, et pas de l'autre 

élève?"  

Le directeur lui dit:   

« Mais de qui tu parles? Il n'y a personne avec nous. Se battre 

dans le vide en renversant des tables, des chaises, en se jetant 

partout, ce n'est pas tolérable."  

Les yeux verts de BenLaden étaient pétrifiés de peur sous son 

monosourcil.  

Il réalisa que depuis le début, il ne se battait contre personne 

d'autre que lui-même. Alors il réagit. Il finit chez un psychologue 

pour régler sa situation. Il prit la décision de quitter la soit-disante 

armée terroriste créée dans sa tête. Il redoubla et finit par avoir 

son diplôme. 

 

 

Changé par tous ces évènements, BenLaden prit la décision de 

donner un nouveau cap à sa vie. 

 

 

 

 

 

 

* * *  

                

 



 

* * *  

 

 

Kira est de nouveau devant les scanners du lycée.  

Mais  20 ans plus tard, c'est au tour de sa fille d’y faire sa 

première rentrée. Le monde entier connaît désormais cette école, 

rendue célèbre à travers les contenus de Mister Kleen. Cet agent 

d'entretien est en effet populaire pour publier des videos où il 

danse en faisant le ménage. Depuis quelques années, il a 

d’ailleurs pris la direction de l'école, suite aux votes des 

professeurs et des élèves. Il est respecté par tous car il sait aider 

les élèves à trouver une meilleure vie. Il est attentif aux élèves 

agressifs, et aide ceux en difficulté scolaire. Une fois, il a même 

invité une star du foot à regarder la finale avec les internes! 

 

 

Avant de partir, Kira croise le regard de cyclope du 

directeur. Vert, souriant et doux, sous son monosourcil. 


